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Rouen. 



INTRODUCTION HISTORIQUE. 

César ne parle point de Rouen dans ses Commen- 
taires ; Pomponius Mêla nen dit rien dans sa 
Géographie $ aucun écrivain antérieur à Ptolémée 
n en fait mention. Cette observation seule démontre- 
rait r absurdité des nombreuses étymologies assignées 
an nom de Rothomagus , dont nous avons fait Rouen. 
Les moins invraisemblables sont celles qu on a tirées 
de la langue primitive du pays -, mais, sous ce rapport 
même , on ne peut que se livrer à des conjectures 
plus ou moins hasardées , puisqu’ en faisant venir 
Rothomagus de deux mots celtiques , les uns ont 
trouvé que ce nom voulait dire grande ville; cT au- 
tres, ville au bord d f un fleuve ; d’autres encore, ville 
où s'acquittent les impôts . (1) 



(1) Pour la réfutation des anciennes étymologies du nom 
de Rouen , voyez : Recherches sur V Histoire religieuse , 
morale et littéraire de Rouen , depuis les premiers temps 
jusqu'à Rollon , mémoire couronné par la Société d’Emula- 
tion de cette ville, le 9 juin 1826. — Rouen , Frère , in-8. 

1 
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Ptolémée nous donne donc le point de départ 
pour T histoire de Rouen. De son temps, cest-à-dire 
dans la première moitié du second siècle , Rouen por- 
tait le nom de Rothomagus ; c'était la capitale du 
pays des Velocasses. (i) 

Si Rouen , ville gauloise , nous est très peu connue, 
Rouen, ville romaine, nous l’est davantage. Son 
existence n est plus douteuse ÿ son importance même 
est démontrée. Toutes les présomptions se réunis- 
sent pour foire penser que les Romains ont élevé 
les premières fortifications extérieures autour de la 
ville. Des restes de murailles, évidemment construites 
par ce peuple , ont été découvertes en 1789 dans les 
caves d'une ^maison (2) élevée sur le bord du fossé 
primitif. Ces constructions se prolongeaient à l’ouest , 
jusque sous les batimens de l’ église Saint-Lo , et il 
est infiniment probable qu elles se réunissaient, vers 
l’est, à d’autres débris d’architecture romaine trou- 
vés en creusant les fondations d’ une autre maison (3) 
rue de la Chaîne. 

Yoici la première enceinte de Rouen , sous les 
Romains, et tracée par eux : au midi, la Seine , dont 
les eaux, à celte époque, arrivaient jusque vers la 
ligne occupée aujourd’hui par la rue des Bonnetiers, 
la place de la Calende , celle de Notre-Dame dans sa 



(1) Velocasses, quorum civitas Rothomagus. Ptol., lib. 2. 

(2) C’e$t la raffinerie de sucre de M. Sautelet , rue des 
Carmes , vis-à-vis la place de ce nom. 

( 3 ) Appartenant à M. Nourry, . 
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INTRODUCTION HISTORIQUE. 3 

partie méridionale , et ainsi de suite , jusqu 1 à l’ extré- 
mité de 1a rue aux Ours. Au nord , le fossé qui existait 
sur toute la longueur des rues de l'Aumône et des 
Fossés-Louis VHI, c’est-à-dire depuis la riyière de 
Robec , à l’est, jusqu’ à la rue de la Poterne à Y ouest. 
De ce dernier point , tirez une ligne vers le sud, en 
passant par le Marché-Neuf, la rue Massacre et la rue 
des Verge tiers, jusqu’à la rue aux Ours, vous aurez 
la limite occidentale. Celle de l’orient est naturelle- 
ment tracée par le cours de Robec. La ville conserva 
cette enceinte jusqu au X e siècle , époque de l’établis- 
sement de Rollon dans cette portion de la Neustrie (i), 
à laquelle les Normands donnèrent leur nom. 

J’ai dit que Rouen était une ville importante sous 
les Romains, et cette vérité est démontrée par le 
fait. Elle ne figure pas, il est vrai , dans la notice des 
dignités de l’Empire, comme siège d’un magistrat 
supérieur $ mais on l’y trouve néanmoins comme 
ville de garnison $ et c’ était là que résidait le prœ- 
fectus militum Ursariensîum ( 2 ), à peu près comme 
nous dirions en français : le colonel du régiment des 
Ursariens. 

Les annales ecclésiastiques déposent encore de 



(1) La Neustrie comprenait tout le pays situé entre la 

Loire , l’Océan occidental , l’Océan britannique , et le 
royaume d’Austrasie. De ce côté, Bruxelles, Saint-Quentin » 
Soissons , Troyes et Autun , se trouvaient à peu près sur 
les limites des deux Etats. ' 

(2) Notitia dignitaium per Gai lias , apudGrœvium , t. 7 

I. 
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l’importance de Rouen à cette époque. Nous voyons, 
en effet, dès les premiers temps du christianisme, 
lés apôtres arriver dans les Gaules, se diriger sur 
Rouen, et y fixer leur séjour comme dans un lieu 
principal d’où la parole sacrée pouvait se répandre 
plus facilement dans le pays d'alentour. 

Puisque saint Nicaise ne vint point à Rouen , il 
faut en considérer saint Mellon comme le plus an- 
cien évéque. L’érection, ou la consécration d’une 
première chapelle à Rouen, sous l’invocation de la 
Vierge , voilà le seul fait matériel important que pré- 
sente la vie de ce prélat. Quant à la destruction d’un 
temple dédié à la prétendue idole Roth, je crois 
avoir prouvé autre part (i), d’abord, qu’il n’a ja- 
mais existé d’ idole de ce nom , ensuite , que le temple 
n’était point sur l’emplacement de l'église Saint-Lo $ 
enfin , que ce temple a été abattu par saint Romain, 
près de quatre cents ans plus tard. (3) 

Rien de bien remarquable à Rouen, sous les succes- 
seurs de saint Mellon, jusqu'à saint Victrice. Mais 
ici commence une ère nouvelle pour notre ville. Sa 



(1) Mémoire couronné par la Société d’Êmulation. 

(2) Un savant antiquairem’a fait l’honneur de me réfuter 
relativement à l’idole Roth. Mon respectable adversaire 
pense que cette idole pourrait très bien avoir existé. Sa 
brochure , tirée à 5 o exemplaires , est malheureusement 
très pare. Un critique aussi plein de savoir et de politesse 
que M. le M. U.... ( M. le marquis Le Ver ) , devrait 
admettre beaucoup plus de monde à ses doctes confia 
•dencesv 
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population s’accroît, sa réputation s’ étend ÿ les tem- 
ples du vrai Dieu s’y molli pleut $ saint Yictrice tra^, 
Taille lui -même à leur construction 5 il roule les 
pierres de ses propres mains, il en porte sur ses 
épaules. (1) 

Notre ville poursuit paisiblement sa carrière pen- 
dant près d’ un siècle , jusqu’ à saint Godard exclusi- 
vement. Nous touchons à une grande transition his- 
torique. 

Depuis long -temps la puissance romaine luttait 
dans les Gaules contre les Francs. Clovis fait la 
conquête des provinces situées entre la Somme , la 
Seine et l’Aisne 5 la monarchie commence , et voici 
Rouen ville française. 

A saint Godard , qui mourut en 529 , succéda 
Flavius, dans la même année. On rapporte à son 
pontificat, et Ton attribue à ses démarches, la pre- 
mière fondation, par Clotaire I er , vers 54 o, de F ab- 
baye de Saint-Pierre, aujourd’hui Saint-Ouen. 

Après Flavius vient Prétextât , dont le nom seul 
rappelle celui de deux femmes trop célèbres , Frédé- 
gonde et Brunehaut. Cette dernière avait été envoyée 
en exil à Rouen par Chilpéric , rpi de Soissons. Mé- 
rovée, fils de Chilpéric, aimait Brunehaut et en était 
aimé. H vient à Rouen , épouse sa maîtresse ; Pré- 
textât bénit leur union. Chilpéric arrive, les deux 
amans se réfugient dans F église de Saint-Martin-sur- 



(1) Voyez , dans le corps de l’ouvrage , l’article consacré 
à l'église Saint-Gervais. 
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Renelle , bâtie en bois sur les mu!*s de la ville. C'est 
à Grégoire de Tours que nous devons ce renseigne- 
ment, et il est précieux, en ce qu'il pose la limite de 
Rouen, à cette époque, du côté du nord-ouest. 

Frédégonde ne pardonna point h Prétextât $ elle 
le fit assassiner, pendant la messe, dans la Cathédrale. 

L'épiscopat de Mélance et de Hidulfe, successeurs 
de Prétextât , n'offre rien de remarquable. Celui 
de saint Romain l’est beaucoup plus ; mais par la 
destruction des temples païens , et le fameux miracle 
de la Gargouille , qui donna naissance au privilège 
non moins fameux qu’avait le chapitre de délivrer 
tous les ans un prisonnier (1). On pense assez géné- 
ralement , néanmoins , que saint Romain construisit 
une des églises qui se sont succédé sur l'emplace- 
ment actuel de la Cathédrale. Mais on s’est trompé 
quand on a dit que cet évêque avait extirpé le pa- 
ganisme à Rouen et dans la province. Saint Ouen, 
qui vint après saint Romain , trouva le peuple gros- 
sier, superstitieux, idolâtre, par 6uite de la négli- 
gence de quelques évêques ses prédécesseurs. Les 
habitans des campagnes étaient bruts, cruels et vo- 
leurs 5 la morale et les sciences n’étaient cultivées 
que dans les classes supérieures de la société (2). Je 



(1) J’entrerai dans quelques détails à cet égard , en par- 
lant du monument dit de Saint-Romain , à l’article des 
Halles . 

(2) Voyez, pour le tableau moral de Rouen à cette époque, 
le XV* chap., lib. 2, de la Vie de saint Éloy, par saint 
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trouve même , dans la préface de la vie de sftiAt 
Eloy par saint Ouen , qu'on lisait à Rouen , a& 
VII e siècle , des auteurs dont il ne resté rien au- 
jourd’hui. 

Saint Ouen fonda ou enrichit beaucoup d' établis- 
sants religieux , à Rouen et dans les environs. C’est 
sous lui que nous apercevons , pour la première 
fois , dans nos murs , un monument à Saint-Nicaîse. 
C’est sous lui que nous voyons s’élever les maisons 
célèbres de Fontenelle (depuis Saint- Vandrille), de 
Jumiéges et de Sainte-Âustreberte. 

Au temps de cet archevêque , il y avait une prison 
d’état vers le bas de la rue de la Poterne. Ce fut dans 
cette prison que saint Ouen , trompé par le maire du ** 
palais Ébroin , fit enfermer Philibert, premier abbé 
de Jumiéges, faussement accusé du crime de lèse- 
majesté. 

A saint Ouen succéda Ansbert , en 683 $ à cette 
époque , les arts mécaniques étaient sans doute peu 
avancés à Rouen , puisque le nouvel évêque , voulant 
élever un riche mausolée à son prédécesseur, fit 
venir des ouvriers de diverses provinces. 

Selon le moine Aigrad , une grande famine eut 
lieu à Rouen et dans les environs, sous le pontificat 
d’ Ansbert , qui fit servir les trésors de l’église au 
soulagement des pauvres. 

L’histoire de Rouen se perd ici dans une grande 



Ouen. Ce passage est du plus haut intérêt pour l’histoire de 
notre ville $ je l’ai analysé dans le mémoire déjà cité. 
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obscurité ; nos matériaux se réduisent , pour ainsi 
dire , à la nomenclature de nos évêques , jusqu'à 
I époque où les hommes du Nord se montrent dans 
nos contrées. Depuis l'année 84 1, qu'ils parurent 
pour la première fois à l'embouchure de la Seine , 
jusqu'en 912, époque du traité de Saint-Clair-sur- 
Epte , Rouen et ses environs n’offrent plus qu'un 
théâtre de carnage, d’incendie et de ruines. Les étran- 
gers dévorant le pays ; la campagne déserte ; la popu- 
lation massacrée ; les villes à moitié détruites; partout 
la discorde , la haine , F avarice , la rapacité ; tous les 
excès réunis : tel est le tableau de la contrée à cette 
époque. Enfin Rollon est créé duc de Normandie ; le 
- fier norvégien devient le bienfaiteur du pays dont il 
avait été le plus terrible fléau. La population repa- 
raît dans les campagnes ; une police active est éta- 
blie ; le brigandage est réprimé ; plus de pillards sur 
les routes, plus de voleurs dans les villes. Rouen se 
relève de ses ruines; ses monumens se réparent; son 
enceinte s'agrandit; son influence politique va de- 
venir immense. 

Cette seconde enceinte est due à Rollon , premier 
duc, et à son fils Guillaume-Longue -Épée. Ils res- 
serrèrent les eaux de la Seine dans un lit plus étroit. 
Plusieurs églises, telles que Saint-Martin-de-la-Ro- 
quette , Saint -Clément , Saint-Étienne et Saint- 
Eloy (1), qui jusque là s’ étaient trouvées dans de pe- 



(1) Voyez les différera articles de ces églises , dans le 
volume. 
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dtes îles, furent réunies à la terre-ferme . Cette portion 
de terrain , conquise sur le fleuve , reçut le nom de 
Terres-Neuves. Les limites de la ville restèrent les 
mêmes au nord, à Test et à l’ouest. 

Sous les premiers ducs suivans , la ville s’ étendit 
à l'occident jusqu’au Vieux-Marché. La porte Cau- 
choise fut construite vers le commencement du XI e 
siècle, c’est-à-dire sous Richard IL 
Une charte de Robert-le-Magnifique, frère de Ri- 
chard ni, prouye qu il y avait à Rouen, vers l’an i o3o, 
un lieu de prostitution publique. La surveillance en 
était confiée à un officier du prince , qualifié custos 
meretricum. Ce lieu était situé dans le voisinage d’une 
fontaine appelée fons meretricum ; la fontaine elle- 
même se trouvait près du temple de la fabuleuse 
idole Roth $ et , comme ce temple était bâti en 
amphithéâtre au nord de la ville , il résulte que la 
fontaine des Courtisanes n’était point auprès de 
l'église Saint-Lo, comme le dit Far in , comme on 
l'a souvent répété après lui. 

La quatrième enceinte s’ effectua sous les derniers 
ducs. La ville s’étendit au nord jusqu’à la hauteur 
de la rue Pincedos j à l’orient, jusqu'à la rue de la 
Chèvre. Ces deux rues occupent l’emplacement des 
fossés creusés à cette époque. 

Très peu de temps après , Philippe- Auguste , qui 
venait d’ enlever Rouen et toute la Normandie à Jean- 
Sans-Terre , fit bâtir le vieux château , qui se trouva 
compris à F intérieur de la ville, au milieu du XIII e 
siècle , sous saint Louis , à qui nous devons la cin* 



Digitized by Google 




